
Autoroute Hemus : polÃ©miques autour de l’attribution des
marchÃ©s publics bulgares

Description

Par StÃ©phan Altasserre (sources :Â Kapital, Sega, Mediapool)

Il y a plus d’un an, le 16 dÃ©cembre 2015, la presse bulgare diffusait l’information selon laquelle le
gouvernement envisageait la construction d’une autoroute, baptisÃ©e Hemus, destinÃ©e Ã  relier
Sofia Ã  Varna. Pour mener Ã  bien ce projet, il avait Ã©tÃ© prÃ©vu de faire appel au consortium PST
Group, liÃ© Ã  l’oligarque Deljan Peevski, malgrÃ© un prix deux fois plus cher que les prÃ©visions; le
coÃ»t des travaux pour les derniers 60 km Ã©tait estimÃ© Ã  un milliard de leva.

Titrer ainsi sur l’implication d’un cercle Ã©conomique liÃ© Ã  D.Peevski, dÃ©putÃ© du Mouvement
pour les Droits et LibertÃ©s (MDL) qui avait briÃ¨vement Ã©tÃ© nommÃ© Ã  la tÃªte de l’Agence
d’Ã?tat de la sÃ©curitÃ© nationale (DANS), avait suffi alors Ã  crÃ©er un scandale et Ã  enflammer la
presse bulgare.

Deux mois aprÃ¨s le dÃ©but de cette affaire mÃ©diatique, le 16 fÃ©vrier 2016, le gouvernement avait
semblÃ© capituler en annonÃ§ant l’annulation de ce marchÃ© public. Selon le ministre des Finances
Vladislav Goranov, des pressions europÃ©ennes et la volontÃ© de mettre l’ensemble des grands
marchÃ©s en conformitÃ© avec la nouvelle loi chargÃ©e de les encadrer Ã©taient la cause de ce
renoncement. Le gouvernement avait toutefois rÃ©futÃ© l’hypothÃ¨se selon laquelle sa dÃ©cision
aurait Ã©tÃ© la consÃ©quence du scandale Peevski. D’autres marchÃ©s publics semblent
nÃ©anmoins avoir Ã©tÃ© mis en cause depuis, la plupart liÃ©s aux intÃ©rÃªts de cercles
Ã©conomiques en relation avec le MDL. Apparemment, le gouvernement souhaitait dÃ©montrer sa
volontÃ© de transparence sur leur attribution.

Pourtant, le 9 janvier 2017, c’est PÄ?stroj Burgas, une des filiales d’Hidrostroj, qui a emportÃ© le
marchÃ© pour construire la section de 9,3 km d’Hemus, entre Yablanitsa et Boaza. Or, cette
entreprise est dÃ©tenue par la banque BKT Vodstroj 98. Le banquier Tsvetan Vasilev, son ancien
actionnaire majoritaire, avait dÃ©clarÃ© le 19 juin 2016 sur la chaine BTV que sa banque Ã©tait
contrÃ´lÃ©e par l’entrepreneur Ivan Mirinski, lui-mÃªme Â«marionnette de PeevskiÂ».

S’il est Ã  noter qu’aucun lien juridique n’apparaÃ®t entre le sulfureux oligarque bulgare et la
sociÃ©tÃ© Vodstroj 98 au niveau de son enregistrement public, contrÃ´ler des actifs Ã  l’aide de
prÃªte-noms est en Bulgarie une vielle habitude datant du dÃ©but de la transition postsocialiste. Cette
maniÃ¨re de procÃ©der a permis Ã  de nombreux nouveaux riches de mener leurs affaires dans ce
pays. De plus, PM Kontrol a effectivement dÃ©tenu jusqu’Ã  99,98 % des actions de Vodstroj 98.

HabituÃ©s Ã  ce retournement de situation dans le domaine des marchÃ©s publics, certains mÃ©dias
bulgares rÃ©itÃ¨rent leur mÃ©fiance quant aux procÃ©dures dâ??attribution de ces marchÃ©s et
quant aux stratÃ©gies employÃ©es par les affairistes pour les obtenir.
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